
ÉDITORIAL

Chères et chers sociétaires,

Comme toutes les premières livraisons de l’année, ce volume 2022 du Bulletin de la Société pré-
historique française comporte, outre un contenu scientifique riche et diversifié, une dizaine de pages 
de compte rendu de l’assemblée générale annuelle. Elles traduisent encore cette année – et en dépit de 
la pandémie – l’implication, la dynamique et, de façon générale, la bonne santé de notre association 
dans toutes les missions que lui confèrent ses statuts.

En 2021, l’animation et l’échange scientifique ont été largement nourris par le Congrès préhis-
torique de France, magnifiquement organisé (à distance) par nos collègues toulousains du 31 mai 
au 4 juin, avec ses 800 inscrits et ses 200 à 300 connexions par jour, ainsi que par les deux séances 
d’avril (« Recontextualiser Lascaux à la lueur des traditions culturelles de la fin du Dernier Maximum 
glaciaire ») et d’octobre (« Actualité des recherches sur la préhistoire des Balkans »). Trois autres 
séances sont en cours d’organisation pour 2022. La première sur les systèmes techniques lithiques 
mésolithiques (28 et 29 octobre, Nanterre), la seconde sur les dernières avancées sur pétroarchéologie 
du silex (novembre, Lyon) et la dernière sur Emile Rivière, co-fondateur de notre Société (décembre, 
Saint-Germain-en-Laye). Au titre de l’animation et des échanges, il faut souligner la très riche et utile 
rubrique « À noter » de notre site web, de plus en plus fréquentée.

Les quatre livraisons 2021 de notre Bulletin, fleuron de l’activité d’éditeur national et international 
de la SPF, ont été marquées par de nombreuses contributions de grande qualité, par un heureux retour 
du débat scientifique franc, direct mais respectueux, et par la mise à disposition d’un nouveau service, 
ô combien appréciable, de « ressources en ligne ». Il s’y ajoute la mise à disposition en libre accès 
sur notre site internet d’une nouvelle livraison des Séances, En mouvement : Mobilités des hommes, 
des objets et des idées pendant le Paléolithique supérieur européen, coéditée avec notre association 
jumelle d’outre-Rhin, la Hugo Obermaier Gesellschaft ; ainsi que la parution de deux volumes de 
mémoires, l’un consacré à l’emblématique site de Pincevent et au développement de l’ethnologie pré-
historique, l’autre, paru dans les premières semaines de 2022, sur les productions lithiques du quart 
nord-ouest de la France entre les 3e et 2e millénaires av. n.è. Ces deux volumes portent à 69 le nombre 
de mémoires de la SPF, une somme de connaissances auxquels s’ajoutent notamment les 10 volumes 
de travaux et les 28 volumes d’actes des Congrès préhistoriques de France.

« Émettre des vœux sur toutes questions intéressant la Préhistoire et la Protohistoire et interve-
nir, s’il y a lieu, auprès des autorités compétentes pour les faire adopter » est le 6e alinéa du premier 
article de nos statuts. Comme elle l’avait fait à propos de la Loi de programmation pour la recherche 
en 2020, la SPF sera attentive à l’évolution de sujets particulièrement sensible : le financement de 
l’archéologie programmée par le Ministère de la Culture et notre place au sein de l’édition scienti-
fique en Préhistoire dans un contexte devenu, on ne peut que le regretter, très concurrentiel.

La bonne santé de l’association s’exprime aussi en termes budgétaires. Grâce à une vigilance de 
chaque instant et à une gestion financière très professionnelle, les comptes sont sains et équilibrés. 

http://www.prehistoire.org/515_p_46631/a-noter.html
http://www.prehistoire.org/515_p_57109/acces-libre-seance-17-en-mouvement-on-the-move-in-bewgung.html
http://www.prehistoire.org/515_p_57109/acces-libre-seance-17-en-mouvement-on-the-move-in-bewgung.html
http://www.prehistoire.org/shop_515-49750-5204-800/m68-2021-pincevent-1964-2019-.-cinquante-cinq-annees-d-ethnologie-prehistorique-paris-de-philippe-soulier.html
http://www.prehistoire.org/shop_515-49811-5204-800/m69-2022-des-dernieres-societes-neolithiques-aux-premieres-societes-metallurgiques-productions-lithiques-du-quart-nord-ouest-de-la-france-iiie-iie-millenaires-avant-notre-ere-de-lolita-rousseau.html
http://www.prehistoire.org/shop_515-49811-5204-800/m69-2022-des-dernieres-societes-neolithiques-aux-premieres-societes-metallurgiques-productions-lithiques-du-quart-nord-ouest-de-la-france-iiie-iie-millenaires-avant-notre-ere-de-lolita-rousseau.html


Ils le restent en dépit d’une érosion inexorable du nombre de nos abonnés mais grâce au soutien sans 
faille, encore récemment renouvelé, de nos partenaires institutionnels que sont le CNRS et la Sous-
Direction de l’Archéologie du Ministère de la Culture.

Enfin, ce dynamisme s’exprime dans l’investissement de celles et ceux d’entre nous qui organisent 
des manifestations scientifiques sous l’ombrelle de la SPF, proposent des articles ou des volumes à 
l’édition ou s’impliquent dans le Conseil d’administration. Sur ce dernier point, il faut remercier tout 
particulièrement les membres sortants, J.-P. Fagnard, M. Ilett, C. Montoya et S. Rigaud, tout autant 
que les nouveaux entrants (C. Gilabert, C. Guéret, I. Kerouanton, A. Salavert). Stable depuis plusieurs 
années, le Bureau du Conseil d’administration connaît cette année un important renouvellement : 
départ de la Présidente, Claire Manen, à qui nous devons beaucoup, remplacée par Jean-Denis Vigne ; 
retour au Secrétariat général de Caroline Hamon, épaulée par Sylvain Ducasse ; glissement de Jean-
Marc Pétillon qui quitte le secrétariat pour assister Daniel Mordant à la Trésorerie.

Parmi les nombreux objectifs qu’il se fixe, ce nouveau Conseil d’administration vise en premier 
lieu la qualité et le volume des productions éditoriales et des manifestations scientifiques, l’équilibre 
des finances et la viabilité du modèle économique de l’association, ainsi que le rôle d’acteur national 
et international de la SPF dans le domaine de l’archéologie pré- et protohistorique, et ce en lien étroit 
avec les institutions et avec les autres organisations partenaires, françaises ou étrangères. Durant 
ses prochaines séances (enfin en présentiel, espérons-le !), le Conseil d’administration examinera 
comment faire progressivement évoluer le modèle associatif qui est le nôtre, sans en rien renier mais 
en l’amplifiant d’actions au service de la recherche et de la valorisation participative du patrimoine 
archéologique. Cette éventuelle ouverture sur une dimension participative répond à une incontestable 
et rapide évolution de nos sociétés, mais aussi à notre volonté collective de toujours mieux partager 
les savoirs et de communiquer de manière plus efficace sur nos méthodes et nos pratiques scienti-
fiques. Elle pourrait être de nature à renouveler notre vocation associative née il y a bien longtemps, 
dans un monde où être bénévole n’avait pas la même signification qu’aujourd’hui.

En vous laissant le plaisir de découvrir cette nouvelle livraison du BSPF (la 119e !) nous vous sou-
haitons à toutes et à tous une santé aussi bonne que celle de notre belle Association.

Le bureau de la Société préhistorique française


